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INTRODUCTION  

La Sylve a publié, en mai 1995, un fascicule n° 2 intitulé « Les oiseaux 
de nos jardins ». 

Pour le compléter, voici un nouvel opuscule sur les oiseaux des forêts, des 
étangs, des bords de 1'eau, des champs et des prés. Il reprend en tous points les 
principes de présentation de la rédaction précédente, qui semblent avoir trouvé un 
écho favorable auprès de ses lecteurs. 

Les milieux naturels que nous abordons ici supposent une approche 
différente et parfois délicate : plus question d'observer son jardin, installé 
confortablement derrière les rideaux du salon ! 

C'est en forêt, surtout, que nous allons déceler à l'oreille la présence d'un 
oiseau avant de le voir ou, même, sans le voir. C'est là que la connaissance de sa voix 
prendra toute son importance. C'est là que nous devrons jouer les Sioux et apprendre 
à nous déplacer comme le chat qui guette sa proie. Pourtant, ne nous leurrons pas, 
nous ne verrons pas souvent le loriot perché dans les hautes frondaisons d'un chêne 
ou le coucou couché sur une grosse branche, à quelques mètres au-dessus de nos têtes. 

C'est tout à notre aise que, depuis la rive, nous observerons les ébats des 
hôtes de nos étangs. Surprendre le héron dans les marécages de Commelles ou le 
martin-pêcheur sur les berges de la Thève est une toute autre histoire. Nous avons 
passé sous silence la faune, peut-être nombreuse, qui se cache au plus profond des 
roseaux : notre compétence ne va pas jusque-là. 

Quant aux prés et aux champs, ils se font rares autour de Coye et la densité 
du peuplement humain a éloigné les espèces les plus farouches. Mais la chance nous 
réservera, qui sait, quelque surprise dans les pâtures proches du château ou sur ce qui 
reste de la plaine d'Orry ou d'Hérivaux ... 

Patience et persévérance, voilà les vertus qu'il nous faudra cultiver. Et 
quelle récompense lorsque, dans la clarté d'une belle matinée d'avril, nous verrons 
l'alouette quitter son sillon, lancer jusqu'à perdre haleine son hymne à la joie et, 
toujours plus haut, se perdre dans le ciel ! 
  



QUELQUES CONSEILS PRATIQUES 
POUR MIEUX OBSERVER LES OISEAUX 

 
− L'équipement 

− Une paire de jumelles pas trop puissantes (par exemple 8 x 30) 
− Les fascicules de La Sylve ! 

− L'attitude 

Pas de vêtements voyants ou flottant au vent, pas de mouvements brusques, pas 
de conversations bruyantes, se tenir à l'ombre, le soleil (quand il y en a !) dans le 
dos, s'avancer à pas feutrés, savoir rester immobile, de la patience et ... encore de 
la patience ! 

− L'heure idéale 

Le matin de bonne heure, puis à la fin de l'après-midi. La plupart des oiseaux sont 
des lève-tôt et des couche-tôt. 
Le milieu de journée est plus calme. 

− La saison 

− C'est l'été qui est le plus décevant, les chants se sont tus, les oiseaux nous 
boudent et retournent à leur milieu naturel. 

− En hiver, la moitié des oiseaux nous a quittés, il est plus facile de faire 
connaissance avec ceux qui nous restent. 

− Au printemps, le monde des oiseaux s'anime. Les couples se forment, les nids 
se construisent, les chants reprennent (en concert assourdissant dès le point du 
jour). Les arbres sont encore transparents, les migrateurs reviennent de fin mars 
à mi-mai : c'est le moment de les découvrir un à un. 

− Nos enfants 

Essayons de les intéresser à l'observation de la nature proche, aidons-les à 
reconnaître les oiseaux : ils s'en souviendront toute leur vie. N'est-il pas tout aussi 
passionnant – et autrement méritoire – d'observer au bord de l'étang de Commelles 
un couple de mésanges à longue queue s'affairer à la construction de leur nid que 
d'assister à la télé à un safari en Tanzanie ? 

  



AVIS AU LECTEUR 

Parmi les oiseaux qui fréquentent les forêts, les bords de l'eau, les étangs, 
les prés ou les champs, certains visitent aussi les jardins. Ils ont donc déjà été décrits 
dans le fascicule n° 2 intitulé « Les oiseaux de nos jardins » et nous n'avons pas jugé 
utile de répéter ici leur description. 

Il suffira, pour compléter cette présente documentation, de rechercher 
dans le fascicule « jardins » les espèces déjà décrites. 

Nous en donnons, en fin d'ouvrage, la liste avec les numéros de repérage 
correspondants. 

  



PARTIES DU CORPS ET DES AILES D'UN OISEAU 

NOMENCLATURE 
  

sourcil 
calotte 

nuque 

miroir 
alaire 

croupion 

sus-caudales 

rectrices 
(plumes de la queue) 

rémiges secondaires 

rémiges 
primaires 

grandes 
couvertures 

petites 
couvertures 

pattes 

ventre 

poitrine 

gorge 

menton 

commissure 
du bec 

trait oculaire 



ABRÉVIATIONS UTILISÉES DANS L'ENCADRÉ 

– MIGR. = MIGRATEUR 

Le migrateur nous quitte en automne pour des climats plus chauds et nous 
revient au printemps. 

Plus rarement, c'est notre région qui sert de refuge, en hiver, à des oiseaux 
qui fuient les régions plus froides du nord. Dans ce cas, on précisera « du 
nord ». 

Certains oiseaux se déplacent d'un territoire à un autre, sans vraiment migrer. 
On les appellera « nomades ». 

− FREQ. = FRÉQUENCE, ou PRÉSENCE 

On pourra distinguer : très courant, courant, pas courant, rare, pas tous les 
ans, exceptionnel 

− HAB. 

Les oiseaux sont inscrits sous la rubrique de leur habitat principal, mais ils 
peuvent aussi en fréquenter d'autres, qui figurent à la rubrique « HAB ». On 
distinguera, en forêt, les hautes futaies, les conifères, les forêts touffues, les 
lisières, les broussailles. 

− MANG. = MANGEOIRE 

Tous les oiseaux ne visitent pas nos mangeoires. Certains s'en approchent 
pour picorer au sol. Dans ce cas, on précisera : « non, mais au sol ». 

– SOL 

Certains oiseaux ne quittent jamais les arbres, d'autres se nourrissent surtout 
au sol, d'autres ne le font qu'exceptionnellement. 

− SEXES 

Lorsque les sexes sont différents, on se reportera aux rubriques 
« descriptions » ou « coloris ». 

En règle générale, c'est le mâle, plus typé, qui est dessiné. 

  



  



LES OISEAUX DES FORÊTS 

FICHES 37 à 51 

VOIR AUSSI : 

• LISTE EN FIN D'OUVRAGE 

• FICHE n° 65



37 LE ROSSIGNOL 

Luscinia megarhynchos 

 

Autre nom : rossignol philomèle. 

Taille : plus grand qu'un moineau. 

Description sommaire : 

Oiseau un peu effacé, en opposition avec la richesse 
de son chant. Haut sur pattes. 

Coloris : 

Dos d'une chaude couleur noisette. Croupion roux. 
Dessous très clair. 

Signes distinctifs : 

Sa silhouette élancée, le contraste entre ventre et 
dos. Chante aussi la nuit. 

Chant : 

Chaleureux, coloré. Succession de plusieurs motifs très distincts : longs trilles, sons flutés très 
doux allant crescendo, accents nostalgiques chantés du fond de la gorge. S'entend de loin. 

Nourriture : 

Insectes, araignées, petits papillons, vers de terre, mais aussi des baies.  

Nid : 

De feuilles mortes garni d'herbes sèches, au sol ou dans les fourrés bas. 

Comportement : 

Arrive fin avril, nous quitte début septembre. 
Chante jusqu'à fin mai/début juin, pendant des heures, jour et nuit. 
On peut l'observer, perché dans un buisson, à condition d'approcher lentement et sans 
bruit. Cesse de chanter à la moindre alerte. 
Son chant est particulièrement émouvant la nuit. 
Hôte régulier à l'étang de Commelles, en lisière de forêt de part et d'autre de la gare de 
Coye et près de l'étang du Chardonnet. 
 
Pour en savoir plus : www.oiseaux.net          Inventaire National du Patrimoine Naturel  

MIGR. oui 
FREQ. courant 
HAB. taillis touffus, 

broussailles, 
buissons de rives 

SOL oui 
SEXES identiques 

Noisette clair 

Roux 

Blanc 
crème 

https://www.oiseaux.net/oiseaux/rossignol.philomele.html
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/4013


38 LE COUCOU 

Cuculus canorus 

 

Taille : de la taille d'un petit pigeon, comme la 
tourterelle des bois. 

Description sommaire : 

Oiseau élancé, aux ailes très pointues, que l'on voit 
rarement. Longue queue. 

Coloris : 

Le mâle est gris, au ventre barré comme un rapace. La 
femelle est plus brune et moins rayée. 

Signes distinctifs : 

Son chant. Son vol rapide, sa silhouette élancée. Au 
vol, on peut le confondre avec un épervier. 

Chant : 

Dès le début d'avril, le coucou fait entendre son chant bien connu, messager du 
printemps : coucou, coucou ! répété jusqu'à 50 fois de suite. 
La femelle donne un mélodieux « kouick, kouick, kouick » un peu ricanant. 

Nourriture : 

Insectes, araignées, mille-pattes, vers. Le coucou est un grand destructeur de chenilles. 

Nid : 

Aucun, puisque la femelle coucou dépose ses œufs dans le nid d'un autre oiseau (fauvette, 
bergeronnette, accenteur mouchet ...). 

Comportement : 

Le jeune coucou se fait nourrir par ses parents adoptifs. Une de mes amies a vu une minuscule 
mésange bleue nourrir consciencieusement un jeune coucou bien rebondi ! Le poussin se crée une 
place en se débarrassant d'un ou plusieurs frères adoptifs, grâce à la conformation de son dos 
qui lui permet d'éjecter tout corps dur (œuf ou jeune poussin de l'hôte). 
Les parents émigrent seuls, lorsque les jeunes sont encore au nid. Ceux-ci trouvent le 
chemin vers l'Afrique sans être guidés, par un sens mystérieux de l'orientation. 
 
Pour en savoir plus : www.oiseaux.net          Inventaire National du Patrimoine Naturel  

MIGR. oui 
FREQ. très courant 
HAB. forêt, surtout de 

feuillus 
SOL non 
SEXES différents 

Gris-bleu clair 

Rayures 
fauves 

Foncé 

https://www.oiseaux.net/oiseaux/coucou.gris.html
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/3465


39 LE LORIOT 

Oriolus oriolus 

 

Autre nom : merle jaune. 

Taille : un peu plus petit qu’un merle. 

Description sommaire : 

Oiseau que l’on voit rarement mais qu’on entend 
souvent. 

Coloris : 

Jaune vif et noir profond. La femelle a les mêmes 
motifs, mais olive terne et brun foncé. 

Signes distinctifs : 

Son appel sonore, s’entendant de très loin. 

Chant : 

Son fluté puissant, éclatant, rappelant celui d’un oiseau exotique : « ohio ! gudilio ! » 
(d’où son nom !), qui retentit 4 à 5 fois de suite. 

Nourriture : 

Insectes, chenilles, petits papillons, fruits, baies (pilleur de cerisiers !). 

Nid : 

Très ouvragé, tissé, solidement ancré dans une fourche d’arbres en hauteur. 

Comportement : 

Nous arrive très tard (fin avril, début mai) et repart très tôt (en juillet). Séjourne dans les 
hautes frondaisons des chênes et des hêtres. 
Mais on peut l’apercevoir en lisière, en bord de clairière ou dans les peupliers du bord des 
étangs. 
 
Pour en savoir plus : www.oiseaux.net          Inventaire National du Patrimoine Naturel 
 
  

MIGR. oui 
FREQ. courant 
HAB. hautes futaies, forêts 

denses, aussi près de 
l’eau 

SOL non 
SEXES différents 

Noir 

Jaune 
vif 

https://www.oiseaux.net/oiseaux/loriot.d.europe.html
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/3803


40 LE PIC ÉPEICHE 

Dendrocopos major 

 

Taille : d’un étourneau. 

Description sommaire : 

Bel oiseau grimpeur, aux doigts disposés deux par 
deux, en avant et en arrière. 
Bec puissant, pointu et court. 
 

Coloris : 

Épaules et poitrine blanches, calotte noire, joues 
blanches, nuque rouge (le mâle seulement). Plumes 
sous-caudales pourpres, ailes rayées de blanc sur fond 
noir. 

Signes distinctifs : 

Toujours en train de grimper et tambouriner contre 
les troncs d’arbres. Descend à reculons. Vol sinueux. 

Chant : 

Le plus souvent « kik » dur et fort. Série de cris : « glihglihglih ». Tambourinage régulier et 
rapide (jusqu’à 20 fois par seconde) qui est parfois imité de la voix par les étourneaux. 

Nourriture : 

Insectes vivant dans le bois, graine de pin, de mélèze, d’épicéa, de bouleau, noisettes, 
champignons. Le pic épeiche boit la sève après avoir percé l’écorce des arbres. 

Nid : 

Situé entre 3 et 5 mètres de haut. Le pic épeiche creuse lui-même un tronc d’arbre avec 
orifice circulaire. Le nid est parcimonieusement garni de quelques copeaux. Nid occupé 
plusieurs années de suite. 

Comportement : 

Le pic épeiche se plaît dans les bois et les forêts, mais on le rencontre aussi dans les parcs et les 
jardins. Quand il arrive au nid pour nourrir ses petits, son bec est garni de nombreux insectes qu’il 
a capturé les uns après les autres, sans les perdre. Il présente au vol une étonnante image bigarrée. 
Après la saison des nids, les pics épeiches se dispersent. 
 
Pour en savoir plus : www.oiseaux.net          Inventaire National du Patrimoine Naturel  

MIGR. nomade 
FREQ. très courant 
HAB. forêt, parcs, jardins 
SOL rarement 
SEXES différents 
 

Rouge vif 

Rouge 
pâle 

Noir 

https://www.oiseaux.net/oiseaux/pic.epeiche.html
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/3611


41 LA GRIVE DRAINE 

Turdus viscivorus 

 

Taille : plus grande qu’un merle ou que la grive 
musicienne. 

Description sommaire : 

Oiseau robuste et vif. 

Coloris : 

Dessus brun-gris. Dessous clair grivelé de taches 
foncées bien marquées, de forme circulaire. 

Signes distinctifs : 

Chante perchée au sommet d’un grand arbre. 
Dessous moucheté. 

Chant : 

Appels espacés, sonores, au timbre fluté rappelant celui du merle, mais plus brefs, moins 
variés, moins mélodieux et d’un accent mélancolique. S’entend de très loin. 

Nourriture : 

Insectes, escargots, vers de terre. Baies, particulièrement de baies de gui (d’où son nom 
latin). 

Nid : 

Gros nid, dans les hautes branches, fait de brindilles, d’herbe, de mousse, de terre. 

Comportement : 

Moins familière que la grive musicienne, vit surtout dans les grandes forêts. 
On entend son chant très tôt dans l’année, souvent dès janvier. Certaines grives migrent, 
d’autres pas, selon la rigueur des hivers. 
 
Pour en savoir plus : www.oiseaux.net          Inventaire National du Patrimoine Naturel 
 
  

MIGR. partiellement 
FREQ. pas très fréquente 
HAB. forêts de grands 

arbres 
SOL non 
SEXES identiques 

Brun-gris 

Taches 
brun-noir 

https://www.oiseaux.net/oiseaux/grive.draine.html
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/4142
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/4142


42 LE GEAI DES CHÊNES 

Garrulus glandarius 

 

Taille : taille d'un pigeon ramier. 

Description sommaire : 

Oiseau épais, multicolore, au vol lent et lourdaud. 

Coloris : 

Corps rose-beige, queue, ailes et bec noirs, croupion 
blanc éclatant, couvertures des ailes barrées de bleu 
brillant et noir. Grosses moustaches noires. 

Signes distinctifs : 

Le beau bleu dans ses ailes. Le croupion blanc 
éclatant se voit bien au vol. 

Chant : 

Cris forts et puissants, grinçants : « crrêtch ! tchrrêk ! ». Son cri alerte tous les habitants de 
la forêt : les autres oiseaux, le sanglier, le cerf, le chevreuil, à l’approche de l’homme. 

Nourriture : 

Le geai se nourrit essentiellement de glands, mais aussi de baies, de faînes, d’insectes, de vers, 
d’œufs d’oiseaux, de souris, de lézards. L’absence de glands le pousse à émigrer. 

Nid : 

Peu soigné, caché à la cime des arbres, fait en forme d’assiette, avec brindilles, tiges, 
terre, racines et herbes. 
Les deux parents couvent. 

Comportement : 

Oiseau très peureux et méfiant, très agile dans les arbres, sautille parfois sur le sol, 
redresse souvent sa huppe. 
Franchement forestier, il recherche les endroits couverts pour se dissimuler rapidement et 
se dérober à la convoitise des rapaces (à cause de son coloris voyant). 
Les geais émigrent en petits groupes espacés, en se suivant à la file et s’attardent dans les 
bois. 
 
Pour en savoir plus : www.oiseaux.net          Inventaire National du Patrimoine Naturel 
  

MIGR. migrateur partiel 
FREQ. courant 
HAB. cime des arbres, 

surtout des chênes 
SOL pas souvent 
SEXES identiques 

Noir 

Beige rosé 

Blanc 

Noir 
Noir et 
bleu vif 

https://www.oiseaux.net/oiseaux/geai.des.chenes.html
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/4466
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/4466


43 LA MÉSANGE NOIRE 

Parus ater 

 

Taille : très petite, comme la mésange bleue ou la 
mésange nonnette. 

Description sommaire : 

Ressemble à une mésange charbonnière, mais plus 
petite et plus grise. 

Coloris : 

Joues et nuque blanches, calotte, collier et bavette noirs, 
dos brunâtre, ventre roux clair (chamois), deux raies 
blanches longitudinales sur l’aile. 

Signes distinctifs : 

Nuque blanche caractéristique et bien visible. 

Chant : 

Cris fins et doux parfois aigus : « vitae, vitae, vitae ». 

Nourriture : 

Coléoptères, diptères, chenilles, araignées, semences de conifères, faînes, graines d’arbres. 

Nid : 

Dans des troncs d’arbres, de vieilles souches, tapissé d’un épais matelas de poils et de 
plumes sur une base de mousse. 

Comportement : 

Petit oiseau vif et instable, très gai. Aime particulièrement les bois de conifères. 
L’été, les mésanges noires vagabondent en troupes et se déplacent parfois vers le sud-
ouest où il leur arrive de rester tout l’hiver. 
Elles ne se dispersent qu’au moment de leur reproduction. 
 
Pour en savoir plus : www.oiseaux.net          Inventaire National du Patrimoine Naturel 
 
  

MIGR. sédentaire, mais 
vagabonde 

FREQ. pas très courante 
HAB. forêts de conifères 
SOL oui 
SEXES identiques 

Gris-brunâtre 

Beige 

https://www.oiseaux.net/oiseaux/mesange.noire.html
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/534751


44 LA TOUTERELLE DES BOIS 

Streptopelia turtur 

 

Taille : d’un petit pigeon. 

Description sommaire : 

Oiseau gracieux, paisible, fin. 

Coloris : 

Rose dessous et brun strié dessus, queue étalée 
bordée de blanc, tache blanche sur le côté du cou. 
Bord extérieur des ailes blanc formant une large 
bande transversale typique au-dessus des ailes. Les 
jeunes sont sans tache blanche au cou. 

Signes distinctifs : 

Grands coups d’ailes saccadés. Son roucoulement 
continu. Vol nuptial ondulé. 

Chant : 

Sorte de ronronnement presque « roulé » : « rourr, rourr ». Roucoulement doux et 
monotone pouvant prendre des rythmes différents et parfois des formes belliqueuses s’il 
s’agit de défendre son territoire. 

Nourriture : 

Graines diverses, faînes et glands, quelques baies, escargots. 

Nid : 

La femelle construit une plateforme garnie de brindilles sèches et de racines dans les 
cimes des arbres vers 5 mètres de hauteur, ou dans les buissons. 

Comportement : 

La tourterelle des bois aime les taillis, les buissons, les lisières (par exemple tout au bout 
de l’étang de Commelles). 
Devant la femelle, le mâle s’agite, plumes gonflées en de profondes révérences, puis 
s’envole brusquement à la verticale et se laisse glisser, pennes étalées au-dessus d’elle. 
En septembre, les tourterelles des bois émigrent vers l’Afrique, en volant surtout la nuit et 
par petits groupes, alors que nos autres pigeons, tout aussi grégaires, effectuent leurs 
migrations de jour. 
 
Pour en savoir plus : www.oiseaux.net          Inventaire National du Patrimoine Naturel  

MIGR. oui 
FREQ. pas très courante 
HAB. forêt, 

cimes élevées 
SOL oui 
SEXES identiques 

Gris-bleu 

Brun et 
jaune Rosé 

Blanc 

https://www.oiseaux.net/oiseaux/tourterelle.des.bois.html
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/3439


45 LA CHOUETTE HULOTTE 

Strix aluco 

 

Autre nom : Chat huant.  

Taille : grosse chouette, taille d’une corneille. 

Description sommaire : 

Grosse chouette à grosse tête ronde. 

Coloris : 

Dessus brun tacheté plus ou moins gris ou roux. 
Dessous clair avec taches nettes pointues. Face ronde 
claire, yeux noirs. 

Signes distinctifs : 

Sa silhouette trapue, sa grande taille, son chant. 

Chant : 

Série bien rythmée de « hou », précédée d’un « hou » isolé : « hou … hou hou hou hou 
(brefs) … hooou » (très long), surtout en automne et en hiver. 

Nourriture : 

Rongeurs, même gros (lapins, écureuils), oiseaux. 

Nid : 

Dans un trou d’arbre, un ancien nid de corneille, un trou de muraille. 

Comportement : 

Ne craint pas la proximité de l’homme. Reste souvent posée au même endroit. Se cache à 
l’ombre pendant la journée. Niche dès mars ou même en février. Chasseuse de rongeurs, 
très actives. 
 
Pour en savoir plus : www.oiseaux.net          Inventaire National du Patrimoine Naturel 
 
  

MIGR. non 
FREQ. courante 
HAB. toutes forêts, parc 
SOL non 
SEXES identiques 

Dessus 
roux 

moucheté 

Dessous 
clair 

taches 
nettes 

https://www.oiseaux.net/oiseaux/chouette.hulotte.html
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/3518


46 LA CHOUETTE CHEVÈCHE 

Athene noctua 

 

Taille : plus petite qu’un pigeon, plus grosse qu’un 
merle. 

Description sommaire : 

Petite chouette vive, qu’on peut apercevoir de jour. 

Coloris : 

Dessus brun olive moucheté de gris clair. Dessous 
clair moucheté d’olive. Tête à front plat. 

Signes distinctifs : 

Sa couleur grisâtre, sa tête plate, son masque 
sévère, son cri. 

Chant : 

Cri perçant très sonore poussé surtout vers l’aube : « kouvit ! chouic ! » (accentué sur le i). 

Nourriture : 

Petits rongeurs, insectes (coléoptères), jeunes oiseaux, vers de terre. 

Nid : 

Dans un trou d’arbre, un creux de mur, même dans un nichoir. 

Comportement : 

Se tient posée, mais change souvent de place. Son cri perçant fait sursauter. S’entend 
souvent à l’aube et, parfois, de jour. Toute l’année, mais d’avantage en hiver. S’approche 
des habitations. 
 
Pour en savoir plus : www.oiseaux.net          Inventaire National du Patrimoine Naturel 
 
  

MIGR. non 
FREQ. courante 
HAB. toutes forêts, parc 
SOL oui, parfois 
SEXES identiques 

Dessus 
brun olive 
moucheté 

Dessous 
clair 

moucheté 
d’olive 

https://www.oiseaux.net/oiseaux/cheveche.d.athena.html
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/3511


47 LE HIBOU MOYEN-DUC 

Asio otus 

 

Taille : du pigeon. 

Description sommaire : 

Longues « oreilles » qui ne sont en réalité que des 
aigrettes de plumes. Le sens de l’ouïe est intérieur. 
Visage rond à plumes blanchâtres formant un « X » 
entre les yeux. 

Coloris : 

Plumage fauve. Longues ailes barrées de brun foncé ou 
roux argenté strié de noir. Yeux jaunes ou orangés. 

Signes distinctifs : 

Vole habituellement la nuit. Silhouette en vol : 
grosse tête et longues ailes étroites. 

Chant : 

Ululement grave et régulier, avec des « hou, hou, hou » bien isolés, toutes les secondes ou 
deux secondes. Le cri de la femelle est plutôt grinçant. 

Nourriture : 

Souris, campagnols, musaraignes, moineaux, pinsons, parfois merles, geais, insectes, 
coléoptères. 

Nid : 

Caché parmi les conifères, quelquefois dans un vieux nid de corneille ou d’écureuil. Sorte de 
coupe garnie d’herbes sèches, de feuilles mortes, de laine de mouton. Parfois à terre. 

Comportement : 

De jour, juché en haut des arbres, il se cache dans les bois, de préférence parmi les 
conifères.  À la nuit noire, après avoir poussé quelques appels, il se met en chasse des 
petits rongeurs ou des autres proies, en lisière des bois ou même en terrain découvert. 
En parade, le mâle se livre à des vols acrobatiques, planant comme une feuille morte ou 
exécutant des sauts accompagnés de sonores claquement d’ailes et ajoute une sorte 
d’aboiement ou de jappement à son ululement. 
 
Pour en savoir plus : www.oiseaux.net          Inventaire National du Patrimoine Naturel 
  

MIGR. non 
FREQ. assez courant 
HAB. en forêt, en haut des 

arbres, surtout conifères 
SOL non 
SEXES identiques 

Yeux 
jaunes 

Fauve 
strié de 

noir 

https://www.oiseaux.net/oiseaux/hibou.moyen-duc.html
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/3522


48 LE PITPIT DES ARBRES 

Anthus trivialis 

 

Taille : à peine celle d’un moineau. 

Description sommaire : 

Silhouette un peu lourde, bec fin, queue aplatie. 

Coloris : 

Dos brun-vert à rayures noirâtres. Poitrine jaunâtre, 
sourcils blancs, côtés du cou et poitrine intensément 
rayés chez les deux sexes. Chez les jeunes, rayures du 
dos plus visibles. 

Signes distinctifs : 

Discret et souvent perché en haut des arbres. Chant 
très particulier. 

Chant : 

En chantant, le pitpit s’élève en chandelle, puis il bascule et se laisse descendre en vol plané, les 
ailes relevées et la queue en éventail. Pendant ce temps, le chant varie et s’achève par un « tsi,tsi, 
tsia » élevé. Au début, à l’envol, chant sonore et mélodieux terminé par un long trille. 

Nourriture : 

Insectes et leurs larves. 

Nid : 

Bien abrité dans une dépression du sol sous des touffes d’herbes, buissons, bruyères ou 
fougères. Construction faite d’herbes sèches, mousses et feuilles mortes, le creux douillet, 
semi-sphérique. 

Comportement : 

Souvent perché sur une branche élevée, le mâle surveille son territoire pour marquer ses droits 
de propriétaire, il s’élance dans les airs et se laisse « glisser en parachute » en émettant la 
phrase claire de son chant. S’observe bien en lisière ou en bord des clairières. Ne fréquente 
pas les espaces découverts. 
Voyage essentiellement de jour, ne forme pas de groupes de vol, mais tout en restant isolés, 
ces oiseaux se tiennent à portée d’oreille les uns des autres. 
Hivernage en Afrique et en Asie tropicale. 
 
Pour en savoir plus : www.oiseaux.net          Inventaire National du Patrimoine Naturel  

MIGR. oui 
FREQ. pas très courant 
HAB. versants clairsemés, 

lisières des bois 
SOL oui 
SEXES identiques 
 

Bun clair 
strié 

Beige 
strié de 

brun-noir 

Liseré 
blanc 

https://www.oiseaux.net/oiseaux/pipit.des.arbres.html
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/3723


49 LE PIC NOIR 

Dryocopus martius 

 

Taille : d’une corneille. C’est le plus grand des 
pics européens. 

Description sommaire : 

Oiseau grimpeur très différent des autres pics par 
sa couleur et sa taille. 

Coloris : 

Plumage noir uni, bec blanc, pattes grises, iris blanc, 
calotte entièrement rouge foncé chez le mâle ; nuque 
rouge chez la femelle. 

Signes distinctifs : 

Sa couleur. La puissance de son tambourinage 
obtenu en frappant vigoureusement une branche 
morte avec son bec. Vol rectiligne qui rappelle celui 
du geai. 

Chant : 

Cris puissants et prolongés qui peuvent s’entendre fort loin, « kieu ! kieu ! ». 
Chant mélodieux « koui koui ». 

Nourriture : 

Particulièrement des fourmis, des larves d’insectes, des cerises, des graines de conifères. 

Nid : 

Le pic noir creuse une loge spacieuse dans un tronc de belle taille, sain ou malade, peu lui 
importe. Le nid, d’un diamètre moyen de 30 cm, est tapissé de menus copeaux mêlés de sable fin. 
Il prend soin qu’aucune branche ne se trouve au-dessous du trou d’entrée. 

Comportement : 

Le pic noir affectionne les étendues de hêtres et de conifères. Lorsque la forêt résonne 
bien, le tambourinage est audible à un ou deux kilomètres. Le rôle de la manifestation 
sonore du pic noir est de signaler sa présence à ses congénères. Mâles et femelles 
tambourinent assidûment au printemps. Quand les jeunes quittent le nid, ils sont aussi 
grands que leurs parents. 
 
Pour en savoir plus : www.oiseaux.net          Inventaire National du Patrimoine Naturel  

MIGR. partiel 
FREQ. pas très courant 
HAB. grandes forêts, 

territoire de 500 à 
1 000 hectares 

SOL oui 
SEXES différents 

Rouge 
vif 

Noir 

https://www.oiseaux.net/oiseaux/pic.noir.html
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/3608


50 LE FAISANT DE COLCHIDE 

Phasianus colchicus 

 

Taille : celle d’une poule, avec une très longue queue. 

Description sommaire : 

Gallinacé des terres cultivées proches des bois. 

Coloris : 

Mâle très coloré, tache rouge vif autour de l’œil, 
cou et nuque vert foncé. 
La femelle est brun terne moucheté avec une 
queue plus courte. 

Signes distinctifs : 

Son coloris, sa grande taille, sa longue queue, son 
envol brutal. 

Chant : 

Le cri territorial du mâle, perceptible de très loin est un « korrok » ou « korrehok » et 
s’accompagne de coups d’aile et de sauts. Cri du mâle apeuré « keukeukeuk ». La femelle 
s’entend plus rarement. 

Nourriture : 

Petits animaux, principalement durant les premières semaines, puis nourriture végétale très 
variée, pousses, baies, graines, racines, bulbes, quelques insectes. 

Nid : 

Bien protégé dans un creux de sol. Une couvée par an (8 à 12 œufs). Les petits quittent le 
nid dès l’éclosion et sont nourris par la femelle seule pendant 70 à 80 jours. 

Comportement : 

Le vol du faisant, bruyant et bas, paraît lourd, mais il démarre brutalement, pour gagner le 
couvert des broussailles et taillis. Son habitat de prédilection, ce sont les champs, friches, 
cultures proches des bois. 
Les jeunes ressemblent à des perdrix mais ont les pattes plus longues. 
 
Pour en savoir plus : www.oiseaux.net          Inventaire National du Patrimoine Naturel 
 
  

MIGR. non 
FREQ. assez courant 
HAB. sous-bois, 

terres cultivés 
SOL oui 
SEXES différents 

Rouge 
sang 

Mordoré 

Vert foncé à 
reflets bleus 

Brun-jaune 
et noir 

https://www.oiseaux.net/oiseaux/faisan.de.colchide.html
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/3003
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/3003


51 LA BÉCASSE DES BOIS 

Scolopax rusticola 

 

Taille : presque de la taille d’une perdrix grise. 

Description sommaire : 

Courte sur pattes, une grande tête. Un très long bec 
droit et une queue courte. Grands yeux très en 
arrière de la tête. 

Coloris : 

Bien camouflée dans son milieu forestier par un 
plumage brun « feuille morte ». Barres en longueur 
brun-noir sur la nuque et le sommet de la tête. 

Signes distinctifs : 

La bécasse s’observe surtout au vol qui paraît 
désordonné. Barres en largeur au-dessus de la tête et 
sur le ventre. 

Chant : 

Cris sonores et grognant « korr-korr » puis des « pilipp » aigus. 

Nourriture : 

Vers et larves d’insectes, lombrics et larves souterraines puisées avec le long bec et même 
petits mollusques. Quelques morceaux de feuilles vertes. 

Nid : 

Une petite dépression dans le sol, rembourrée de feuilles et mousses sèches. 

Comportement : 

Oiseau farouche et difficile à découvrir. Tapie dans les feuilles mortes, la bécasse ne s’envole 
que si on l’approche de trop près. Elle claque alors violemment des ailes et disparaît entre les 
arbres après quelques zigzags. Le soir, elle recherche des endroits humides pour sonder la terre 
et se nourrir. Pendant le vol nuptial, « la croule » qui a lieu au crépuscule, elle suit un circuit 
déterminé en battant lentement des ailes gonflées. 
Un exemple de dévouement et des ruses de la bécasse : elle parvient à transporter ses 
poussins en vol à l’aide de son bec, en les coinçant entre ses pattes et son corps, pour les 
mener en lieu sûr. 
 
Pour en savoir plus : www.oiseaux.net          Inventaire National du Patrimoine Naturel  

MIGR. oui 
FREQ. plutôt rare 
HAB. forêts ou bois assez 

proches de prés ou 
lieux humides 

SOL oui 
SEXES presque identiques 

Brun 
strié de 
fauve 

3 barres noires 

Dessous 
tigré 

https://www.oiseaux.net/oiseaux/becasse.des.bois.html
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/2559


 

 

Oiseaux des 
forêts 

37. Rossignol 38. Coucou 

39. Loriot 40. Pic épeiche 41. Grive draine 

42. Geai des chênes 43. Mésange noire 44. Tourterelle des bois 



 

 

Oiseaux des 
étangs et des 

bords de l’eau 

46. Chouette chevêche 47. Hibou moyen duc 

48. Pitpit des arbres 49. Pic noir 50. Faisant 

51. Bécasse des bois 

45. Chouette hulotte 

52. Canard colvert 



 

 

54. Foulque macroule 55. Poule d’eau 

56. Grèbe huppé 57. Mouette rieuse 58. Héron cendré 

59. Bergeronnette printanière 

53. Cygne tuberculé 

60. Martin-pêcheur 



 

 

Oiseaux des 
prés et des 

champs 

61. Alouette des champs 62. Freux 

63. Bruant jaune 64. Bergeronnette grise 65. Buse 

66. Faucon crécerelle 67. Vanneau huppé 68. Perdrix grise 



 

LES OISEAUX DES ÉTANGS 

ET DES BORDS DE L’EAU 

FICHES 52 à 60 
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• FICHE n° 37, 38, 39, 51, 64 

  



52 LE CANARD COLVERT 

Anas platyrhynchos 

 

Taille : un peu plus petit qu’un canard domestique. 

Description sommaire : 

Canard bien connu, commun sur toutes les pièces 
d’eau. 

Coloris : 

Mâle : poitrine rousse, dos brun. Miroir alaire bleu 
foncé. Bec jaune. Tête vert foncé à reflets violets. 
Cane : brun moucheté. Miroir alaire violet. 

Signes distinctifs : 

Son coloris, sa grande taille, sa longue queue, son 
envol brutal. 

Chant : 

La femelle cancane bruyamment en une longue série de « coin, coin » d’intensité 
décroissante. Le mâle émet un son nasal bref et doux : « reb, reb… ». 

Nourriture : 

Graines, racines et pousses de plantes aquatiques, insectes, mollusques, petits crabes. 

Nid : 

Ordonné, rempli de plumes, souvent bâti au sol, au sein d’une végétation dense. Parfois 
dans un arbre bas (7 à 11 œufs vert olive ou bleutés). 

Comportement : 

Canard de surface qui plonge rarement, mais pour chercher sa nourriture, son corps 
bascule à la verticale, la queue en l’air, la moitié antérieure sous l’eau. 
La cane nage, suivie de ses canetons à la queue leu leu. 
Les canards ont un vol très rapide, avec une silhouette caractéristique, les ailes étant 
placées très en arrière. 
 
Pour en savoir plus : www.oiseaux.net          Inventaire National du Patrimoine Naturel 
 
  

MIGR. non, nomade 
FREQ. très courant 
HAB. tous plans d’eau 
SOL oui 
SEXES différents 

Miroir 
alaire bleu 

Marron 

Vert foncé à 
reflets bleus 

Roux 
Blanc Noir 

https://www.oiseaux.net/oiseaux/canard.colvert.html
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/1966
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/1966


53 LE CYGNE TUBERCULE 

Cygnus olor 

 

Taille : très grand, le plus gros de nos oiseaux. 

Description sommaire : 

Bel oiseau blanc bien connu. 

Coloris : 

Blanc, bec orangé avec une caroncule noire plus 
grosse chez les mâles. 
Les jeunes sont marron gris. 

Signes distinctifs : 

Son « col de cygne », cou en « S ». 

Chant : 

Presque muet. Émet des chuintements lorsqu’il est en colère. En vol, les battements 
d’ailes créent un vrombissement musical. 

Nourriture : 

Il broute les plantes aquatiques et celles du rivage. Son long cou l’aide à fouiller le fond de 
l’eau, mais le corps reste alors à l’horizontale (pas comme le canard !). 

Nid : 

Grand nid de branches et de roseaux, sur terre ferme à proximité de l’eau. 

Comportement : 

Il fréquente les grands plans d’eau, mais aussi les rivières à courant faible. 
C’est un animal très irascible et il n’hésite pas à attaquer l’homme qui s’approcherait de 
son nid. 
Violents parfois, les mâles se livrent des batailles, à grands coups d’ailes. 
Envol bruyant, après une course sur l’eau. 
 
Pour en savoir plus : www.oiseaux.net          Inventaire National du Patrimoine Naturel 
 
  

MIGR. non 
FREQ. courant 
HAB. grands plans d’eau 
SOL oui 
SEXES presque identiques 

Jaune orangé 

https://www.oiseaux.net/oiseaux/cygne.tubercule.html
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/2706


54 LA FOULQUE MACROULE 

Fulica atra 

 

Taille : un peu plus petit que le canard colvert. 

Description sommaire : 

Allure intermédiaire entre une poule et un canard. 

Coloris : 

Bec et plaque frontale blancs, corps tout noir. 

Signes distinctifs : 

Son front blanc éclatant. Longs doigts bleu-vert 
incomplètement palmés. 

Chant : 

On peut distinguer le sexe au cri : les femelles poussent une sorte d’aboiement trompétant 
« keuv » répété une ou plusieurs fois ; les mâles font entendre un cri sourd : « tsk » ou 
« tsi » ainsi qu’un son qui rappelle le son d’un bouchon qui saute. 

Nourriture : 

Alimentation variée principalement végétale mais aussi constituée de petits animaux trouvés 
dans la vase. Au printemps et en automne, la foulque broute parfois les prairies, en hiver elle 
accepte le pain. Mais il est tout à fait déconseillé de leur en donner. 

Nid : 

Nid flottant en bordure de végétation. Une couvée par an (5 à 10 œufs). Les poussins sont 
nourris par les deux parents et peuvent voler après huit semaines. 

Comportement : 

Très sociables en hiver, les foulques défendent leur nid de manière combative. Pour 
s’envoler, les foulques courent sur l’eau quelques instants, mais on ne les voit pas souvent 
voler. 
Les foulques nagent en hochant la tête, mais d’une manière moins saccadée que les poules 
d’eau. 
 
Pour en savoir plus : www.oiseaux.net          Inventaire National du Patrimoine Naturel 
 
  

MIGR. partiel 
FREQ. courant 
HAB. grands plans d’eau 
SOL rarement 
SEXES identiques 

Noir Blanc 

https://www.oiseaux.net/oiseaux/foulque.macroule.html
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/3070


55 LA POULE D’EAU 

Gallinula chloropus 

 

Taille : plus petite que la foulque. 

Description sommaire : 

Nageuse toujours en mouvement, plus petite, plus 
élancée, plus colorée que la foulque. 

Coloris : 

Tête, cou et poitrine gris-bleu foncé. Ailes, dos et 
ventre brunâtre. Taches blanches sur la queue et sur 
le bord des ailes. Bec rouge vif à pointe jaune vif. 

Signes distinctifs : 

Son bec rouge et jaune. Son derrière marqué d’un 
fer à cheval blanc vif. Son hochement de tête 
saccadé. 

Chant : 

Cri sonore et bref « trrru ! » « kirrek ! » ou une série de « kikiki » aigus. « Kurk » étouffé, 
lorsqu’elle est dérangée. 

Nourriture : 

Plantes aquatiques, herbes, petits animaux. 

Nid : 

Dans la végétation, sur la rive. Une à trois couvées par an (5 à 10 œufs). 

Comportement : 

Nage en hochant la tête d’une manière très saccadée. Très vive et agitée. Aime les bords 
riches en végétation, fréquente les rives touffues et les chenaux du centre de l’étang de 
Commelles. 
 
Pour en savoir plus : www.oiseaux.net          Inventaire National du Patrimoine Naturel 
 
  

MIGR. partiel 
FREQ. courante 
HAB. plans d’eau, 

ruisseaux 
SOL oui 
SEXES identiques 

Brun foncé 

Blanc 

Blanc Rouge 

Pointe jaune 

https://www.oiseaux.net/oiseaux/gallinule.poule-d.eau.html
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/3059


56 LE GRÈBE HUPPÉ 

Podiceps cristatus 

 

Taille : Celle d’un canard colvert mais plus élancée. 

Description sommaire : 

Le plus grand de nos oiseaux plongeurs en eau 
douce. Long cou, bec pointu. 

Coloris : 

Cou, poitrine et dessous blancs. Joues blanches 
cerclées de roux vif en forme de favoris. Huppe 
double, noire. Dos brun foncé. 

Signes distinctifs : 

Son long cou blanc visible de loin, sa double huppe 
brun-noir, ses fréquents plongeons. 

Chant : 

Cris, grondements qui portent très loin : « Greuk », sons rauques et caverneux « kourr » 
ou « rrro ». Au moment de la pariade, ils poussent des gémissements « éééf ». 

Nourriture : 

Petits poissons, insectes aquatiques, têtards, grenouilles 

Nid : 

Bâti au bord de l’eau dans les roseaux, ou en eau libre sur des plantes flottantes ou des 
branchages. Une à deux nichées par an. Les petits sont transportés sur le dos des parents 
pendant deux à trois semaines. 

Comportement : 

Les grèbes pêchent activement. Ce sont d’excellents plongeurs et ils remontent en surface 
loin de l’endroit où ils ont plongé. 
Fin mars, commence la pariade qui est très spectaculaire. Mâle et femelle, se faisant face, 
exécutent des danses et des figures rituelles compliquées. 
 
Pour en savoir plus : www.oiseaux.net          Inventaire National du Patrimoine Naturel 
 
  

MIGR. partiel 
FREQ. courant 
HAB. grands plans d’eau 
SOL non 
SEXES identiques 

Brun-noir 

Roux 

Blanc 

https://www.oiseaux.net/oiseaux/grebe.huppe.html
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/965


57 LA MOUETTE RIEUSE 

Larus ridibundus 

 

Taille : comme un pigeon. 

Description sommaire : 

Oiseau marin blanc à longues ailes effilées, au vol 
gracieux. 

Coloris : 

Corps blanc, ailes gris clair. Pointes des ailes noires. 
Calotte brun noir. Bec et pattes rouges. 

Signes distinctifs : 

Bec et pattes rouges. Tête noire. Ailes à bord 
d’attaque bien blanc. 

Chant : 

Cri rauque, sons criards « krê » « kriêh », rires « ha ha ha », « ke ke ke », lorsque les 
oiseaux se disputent la nourriture. 

Nourriture : 

Insectes aquatiques, petits poissons. Sur terre ferme : vers de terre, détritus. 

Nid : 

Il est très grand, construit sur des plantes flottantes, sur le sol ou sur des vieux roseaux. 

Comportement : 

Oiseau criard au vol gracieux et tournoyant. 
Nage, à peine posée sur l’eau, la queue bien redressée. Fréquente aussi les champs 
fraîchement labourés, les prairies, les décharges, surtout en hiver. 
Parfois en groupe nombreux. 
 
Pour en savoir plus : www.oiseaux.net          Inventaire National du Patrimoine Naturel 
 
  

MIGR. du nord 
FREQ. courante 
HAB. plans d’eau, décharges 
SOL oui 
SEXES identiques 

Gris clair 

Bec rouge 

Pattes 
rouges 

https://www.oiseaux.net/oiseaux/mouette.rieuse.html
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/530157
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/530157


58 LE HÉRON CENDRÉ 

Ardea cinerea 

 

Taille : comme une cigogne. 

Description sommaire : 

Échassier gris perché sur de longues pattes, au long 
cou, au bec puissant en forme de poignard. 

Coloris : 

Dessus du corps gris-bleuté, dessous blanchâtre. 
Raie noire sur le dessus de la tête. Stries noires le 
long du cou. Bec jaune. 

Signes distinctifs : 

Deux longues plumes en aigrette sur la tête. En vol, 
le cou replié en S. 

Chant : 

Son rauque « krâik ». 

Nourriture : 

Poissons, têtards, grenouilles, insectes, mollusques 
(le héron est détesté par les pêcheurs !). 

Nid : 

Imposant, dans les cimes des arbres, fait de branches et agrandi tous les ans. 

Comportement : 

Arpente les eaux profondes. Souvent, il reste planté immobile, dans l’eau ou au bord de 
l’eau, à guetter le passage d’un poisson. 
Fréquente l’étang de Commelles, mais aussi les pièces d’eau près du château et les pâtures 
voisines. Fréquent dans le parc de Chantilly. Survole Coye de temps en temps (cou replié 
en S !). 
 
Pour en savoir plus : www.oiseaux.net          Inventaire National du Patrimoine Naturel 
 
  

MIGR. partiel 
FREQ. assez courant 
HAB. étangs, eaux courantes, 

prés humides 
SOL oui 
SEXES identiques 

Gris-bleu 

Blanc 

Noir 

Silhouette en vol 

https://www.oiseaux.net/oiseaux/heron.cendre.html
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/2506


59 LA BERGERONETTE 
PRINTANIÈRE 

Motacilla flava 

 

Autre nom : hochequeue. 

Taille : comme un moineau, mais plus élancé. 

Description sommaire : 

Oiseau à la silhouette fine, à longue queue 
toujours en mouvement. Haut sur pattes. 

Coloris : 

Tout le dessous est jaune, du bec à la queue. 
Dessus vert-olive. Calotte gris-bleu. Femelle 
plus terne. 

Signes distinctifs : 

Couleur jaune. Hochement de la queue, qui est 
moins longue que celle des autres bergeronnettes. 

Chant : 

Chant simple, peu remarquable, souvent en vol « psu-ip ». 

Nourriture : 

Insectes et petits animaux vivant au sol, insectes volants. 

Nid : 

Construit au sol avec herbes et brindilles, dans un creux protégé par une touffe d’herbe 
(une à deux couvées par an). 

Comportement : 

Elle habite de préférence dans les prés humides et les pâtures, où elle recherche les 
insectes dérangés par le bétail, mais elle ne s’éloigne jamais des bords de l’eau. Souvent 
en groupe. 
Elle aime se percher sur les clôtures. 
 
Pour en savoir plus : www.oiseaux.net          Inventaire National du Patrimoine Naturel 
 
  

MIGR. oui 
FREQ. pas très courante 
HAB. pâtures humides, 

bord de l’eau 
SOL oui 
SEXES presque identiques 

Gris-bleu Olive 

Jaune 

Foncé 

https://www.oiseaux.net/oiseaux/bergeronnette.printaniere.html
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/3741


60 LE MARTIN-PÊCHEUR 

Alcedo atthis 

 

Taille : un peu plus grand qu’un moineau. 

Description sommaire : 

Corps trapu avec une grosse tête et une queue très 
courte. Vole très vite au ras de l’eau. 

Coloris : 

Couleurs éclatantes à deux dominantes : bleu 
turquoise et orangé vif. 

Signes distinctifs : 

Son coloris, son bec puissant, sa vivacité. 

Chant : 

Lors de l’envol et durant le vol « psûk » aigu. 

Nourriture : 

Petits poissons d’eau douce, insectes et petits batraciens. 

Nid : 

Au fond d’une galerie de 50 à 90 cm de long qu’il a lui-même creusée dans une berge 
escarpée. Deux ou trois couvées par an (5 à 7 œufs). Les deux parents couvent et élèvent 
les petits. 

Comportement : 

Vit le long des cours d’eau claire ou des eaux stagnantes très poissonneuses avec poste 
d’observation sur la rive, sur un pieu ou une branche bien dégagée d’où il plonge pour 
pêcher. On peut l’apercevoir sur la Thève, entre étang et viaduc. 
Quand les rivières gèlent, les martins-pêcheurs se déplacent vers les zones restées libres 
de glace. 
 
Pour en savoir plus : www.oiseaux.net          Inventaire National du Patrimoine Naturel 
  

MIGR. sédentaire, nomade 
FREQ. assez courant 
HAB. eaux vives et leurs 

berges 
SOL non 
SEXES identiques 

Orange 
Bleu vif 

moucheté 

Orange 

Blanc 

Bleu vif 
uni 

Bleu 
foncé 

https://www.oiseaux.net/oiseaux/martin-pecheur.d.europe.html
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/3571
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/3571


 

LES OISEAUX DES CHAMPS 

ET DES PRÉS 

FICHES 61 à 68 

VOIR AUSSI : 

• LISTE EN FIN D'OUVRAGE 

• FICHE n° 50, 57, 59 

  



61 L’ALOUETTE DES CHAMPS 

Alauda arvensis 

 

Autre nom : mauviette. 

Taille : un peu plus grande que le moineau. 

Description sommaire : 

Court dans les champs, haute sur pattes, couleur de 
terre. 

Coloris : 

Brun moucheté, couleur de camouflage dans les 
champs. 

Signes distinctifs : 

Une légère huppe est visible lorsque l’oiseau est 
excité. Vit au sol. Ne se perche jamais dans les arbres. 

Chant : 

Cris typiques en vol « tschip » ou « srrit ». Chant enjoué composé de longs trilles variés, 
émis en s’élevant à grande hauteur. 

Nourriture : 

Invertébrés vivant au sol, graines et parties de plantes. 

Nid : 

Dans un creux à même le sol. Deux couvées par an (3 à 5 œufs). 

Comportement : 

Quitte brusquement le sillon où elle se cachait, s’élève de plus en plus haut dans les airs, 
tout en chantant ses trilles qu’elle tient sans s’arrêter pendant quelques minutes. On finit 
par la perdre de vue, quand, après un vol sur place elle redescend, en cessant de chanter, 
jusqu’au sol. L’un des symboles du printemps. 
 
Pour en savoir plus : www.oiseaux.net          Inventaire National du Patrimoine Naturel 
  

MIGR. oui 
FREQ. très courante 
HAB. champs, prairies, 

landes découvertes 
SOL oui 
SEXES identiques 

Liseré 
blanc 

Brun clair strié 
de sombre 

https://www.oiseaux.net/oiseaux/alouette.des.champs.html
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/3676


62 LE CORBEAU FREUX 

Corvus frugilegus 

 

Autre nom : freux des moissons. 

Taille : comme une corneille. 

Description sommaire : 

Ressemble à une corneille avec laquelle on peut le 
confondre. 

Coloris : 

Noir à reflets violets, le bec est clair, et sa base est 
dégarnie de plumes. 

Signes distinctifs : 

Se différentie de la corneille par un bec plus fin en 
forme de poignard, la base du bec est de couleur 
plus claire et les pattes sont recouvertes de 
plumes « culotte ». 

Chant : 

Croassement plus profond, plus rauque et plus bref que celui de la corneille. Son chant est 
un léger babil. 

Nourriture : 

Omnivore. Principalement des larves dénichées dans le sol des champs labourés et des prairies, 
ainsi que des céréales. 

Nid : 

Grand nid de branchettes, dans les branches d’un grand arbre, réutilisé plusieurs fois. Une 
couvée par an (3 à 5 œufs). Les jeunes sont nourris au nid par les deux parents pendant 29 
à 35 jours. 

Comportement : 

Ils ont une vie sociale développée et forment des groupes d’oiseaux non nicheurs ou des 
colonies de nicheurs. Parfois une vingtaine de nids dans un même arbre. 
 
Pour en savoir plus : www.oiseaux.net          Inventaire National du Patrimoine Naturel 
  

MIGR. non 
FREQ. très courant 
HAB. cultures, parcs, 

décharges 
SOL oui 
SEXES identiques 

Noir à 
reflets bleus 

Base de bec dégarnie 

Plumes 

https://www.oiseaux.net/oiseaux/corbeau.freux.html
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/4501


63 LE BRUANT JAUNE 

Emberiza citrinella 

 

Taille : comme un moineau. 

Description sommaire : 

Allure générale d’un moineau, mais jaune et 
queue plus longue. 

Coloris : 

Tête et dessous jaune vif. Dessus brun, croupion 
roux. La femelle est beaucoup plus terne, dessous 
plus rayé. 

Signes distinctifs : 

Sa couleur, son chant. Souvent perché sur des 
lignes téléphoniques. 

Chant : 

Strophe monotone, assez ténue, très caractérisée et aisée à reconnaître : « tsi tsi tsi tsi 
tsê ». 

Nourriture : 

Graines de fleurs, de céréales… Insectes, baies. 

Nid : 

Au sol ou près du sol, d’herbes sèches garnies de crin et d’herbes fines. 

Comportement : 

Oiseau des terrains découverts, champs, friches, haies. 
Chante du haut d’un arbuste ou perché sur une ligne téléphonique. En hiver, se mélange 
avec des pinsons. Jamais en forêt, mais proche des lisières. 
 
Pour en savoir plus : www.oiseaux.net          Inventaire National du Patrimoine Naturel 
  

MIGR. non 
FREQ. pas très courant 
HAB. champs, haies 
SOL oui, souvent 
SEXES différents 

Brun roux 

Jaune 

Blanc 
Jaune 

Blanc 

https://www.oiseaux.net/oiseaux/bruant.jaune.html
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/4657
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/4657


64 LA BERGERONNETTE GRISE 

Motacilla alba 

 

Autre nom : lavandière, hochequeue. 

Taille : Comme un moineau mais plus élancée. 

Description sommaire : 

Jolie oiseau noir et blanc, fin, gracieux, haut sur 
pattes, à longue queue. 

Coloris : 

Blanc, gris et noir. La femelle est plus pâle. 

Signes distinctifs : 

Son coloris, le hochement continuel de sa longue 
queue. 

Chant : 

Gazouillis constitué d’une suite de petits cris. Cri fréquent « tsip » ou « tsilip », qu’on 
entend aussi au sol. 

Nourriture : 

Insectes terrestres, aquatiques ou aériens. 

Nid : 

Assez sommaire. Dans un trou de mur, sous une tuile, sur une poutre, dans un vieux 
hangar. Deux nichées par an. 

Comportement : 

Trottine sur les chemins, dans les prés, les champs, gracieuse et légère. Saute parfois pour 
happer un insecte. Court comme une souris. 
Aime et recherche la proximité de l’eau, mais moins que la bergeronnette printanière 
 
Pour en savoir plus : www.oiseaux.net          Inventaire National du Patrimoine Naturel 
  

MIGR. partiel 
FREQ. courante 
HAB. prés, village 
SOL oui 
SEXES différents 

Gris 
Noir 

Blanc 

https://www.oiseaux.net/oiseaux/bergeronnette.grise.html
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/3941


65 LA BUSE VARIABLE 

Buteo buteo 

 

Autre nom : buse. 

Taille : le plus gros de nos rapaces courants. Comme 
chez tous les rapaces, la femelle est plus grande. 

Description sommaire : 

Allure typique d’un rapace, de couleur dominante brune. 

Coloris : 

Plumage variable du plus clair au plus foncé, dans 
toutes les nuances du beige au brun. Pattes jaunes. 

Signes distinctifs : 

On la reconnait en vol à ses ailes larges, à sa queue 
relativement courte et arrondie et à sa tête peu détachée. 

Chant : 

Miaulement très caractéristiques, perceptible toute 
l’année « Mièèh ! ». 

Nourriture : 

Essentiellement campagnols ou autres petits mammifères, occasionnellement lapereaux et 
jeunes oiseaux, batraciens et reptiles. Ne dédaigne pas les charognes en hiver. 

Nid : 

Construit en haut d’un arbre de la forêt. Une couvée par an (2 à 3 œufs). Les petits sont 
nourris au nid par les deux parents. 

Comportement : 

80 à 90 % des grands rapaces diurnes observés au-dessus de nos champs sont des buses 
variables. 
Décrit de grands cercles dans les airs, en vol plané, le plus souvent en couples. 
On l’observe souvent, surtout en hiver, perchée au bord d’un chemin sur un pieu ou sur 
une branche dégagée, épiant ses proies. 
 
Pour en savoir plus : www.oiseaux.net          Inventaire National du Patrimoine Naturel 
  

MIGR. non 
FREQ. courante 
HAB. chasse en campagne 

et niche en forêt 
SOL pas longtemps 
SEXES identiques, 

sauf la taille 

Clair 
strié de 
foncé 

Brun 
roux 

Silhouette en vol 

https://www.oiseaux.net/oiseaux/buse.variable.html
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/2623


66 LE FAUCON CRÉCERELLE 

Falco tinnunculus 

 

Autre nom : Saint-Esprit. 

Taille : comme un pigeon. 

Description sommaire : 

Rapace svelte, petit, aux ailes pointues, longue 
queue. 

Coloris : 

Dessus de la tête, bouts des ailes et croupion gris-
bleu. Ailes roux-brun striées. Dessous clair strié. 
Barre noire au bout de la queue. Femelle plus 
terne. 

Signes distinctifs : 

Vol stationnaire, à observer le sol. 

Chant : 

Cris aigus « ki, ki, klik »… 

Nourriture : 

Petits rongeurs, gros insectes, grenouilles, vers. 

Nid : 

Niche souvent dans un nid de corneilles abandonné. Il niche aussi en ville, sur des trous 
(par exemple, à Notre-Dame de Paris). 

Comportement : 

Observe longuement le sol en faisant du « sur place », grâce à de rapides battements 
d’ailes (on dit qu’il fait le « Saint-Esprit ». Descend en piqué sur sa proie (très fréquent le 
long des autoroute). 
 
Pour en savoir plus : www.oiseaux.net          Inventaire National du Patrimoine Naturel 
  

MIGR. non 
FREQ. courant 
HAB. champs, 

bord des routes 
SOL non 
SEXES différents 

Gris-
bleu 

Gris-bleu 

Silhouette en vol 

Roux 

Noir 

https://www.oiseaux.net/faucon.crecerelle.html
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/2669


67 LE VANNEAU HUPPÉ 

Vanellus vanellus 

 

Taille : comme un pigeon. 

Description sommaire : 

Bel oiseau noir et blanc, huppé, souvent en bandes 
nombreuses. 

Coloris : 

Couleurs bien tranchées : blanc pur, noir et vert 
foncé à reflets métalliques bleutés. 

Signes distinctifs : 

Son coloris, sa huppe, souvent en groupe. 

Chant : 

Cri : « ki-vitt, pi-ouitt… ». 

Nourriture : 

Vers, escargots, insectes. 

Nid : 

Au sol excavation tapissée d’herbes, dans les prés humides. 

Comportement : 

Toujours en bandes, parfois très nombreuses, qui parcourent la campagne et s’installent 
pendant quelques heures à la recherche de vers ou d’insectes. 
Vol tournoyant très spectaculaire, en nuages noir et blanc miroitants. 
De passage au début du printemps ou après la moisson. 
 
Pour en savoir plus : www.oiseaux.net          Inventaire National du Patrimoine Naturel 
  

MIGR. partiellement 
FREQ. passager, courant 
HAB. champs, prairies 

humides 
SOL oui, beaucoup 
SEXES identiques 

Noir Vert foncé à 
reflets 

métalliques 

Blanc 

Noir 

https://www.oiseaux.net/oiseaux/vanneau.huppe.html
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/3187


68 LA PERDRIX GRISE 

Perdix perdix 

 

Taille : à peine la moitié de la taille d’une grosse 
poule. 

Description sommaire : 

Trapue. Lors du vol bruyant et proche du sol, on 
peut apercevoir les ailes petites et arrondies ainsi 
que la queue courte. 

Coloris : 

Tête rousse. Corps strié de gris et de brun roux. Le 
mâle porte sur la poitrine une tâche roux foncé en 
forme de fer à cheval. 

Signes distinctifs : 

On pourrait la confondre avec une jeune poule 
faisane, mais la silhouette est beaucoup plus trapue 
et les pattes courtes. 

Chant : 

Cri territorial résonnant « kirrêck ». Cri d’envol souvent aigu « gigigi ». L’oiseau effrayé 
laisse entendre un rapide et sonore « repreprep ». 

Nourriture : 

Les jeunes ont besoin pour se nourrir de petits animaux, ensuite nourriture végétale. 

Nid : 

Au sol, dans un creux à l’abri de la végétation. Une couvée par an (10 à 20 œufs). Les 
petits sont nourris par les deux parents et peuvent voler au bout de cinq semaines 

Comportement : 

La perdrix est menacée depuis deux ou trois décennies par l’agriculture intensive. 
Elle est invisible dans les champs, mais s’envole brutalement et bruyamment lorsqu’on 
s’approche trop. En général, en groupe (terme des chasseurs : une « compagnie » de 
perdrix). 
 
Pour en savoir plus : www.oiseaux.net          Inventaire National du Patrimoine Naturel  

MIGR. non 
FREQ. assez courante 
HAB. grands espaces 

cultivés 
SOL oui 
SEXES différents 

Tête rousse 

Roux 

Gris 
chiné 

Roux 

https://www.oiseaux.net/oiseaux/perdrix.grise.html
https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/2989


 

Parmi les oiseaux de nos jardins décrits dans le fascicule n° 2 

ceux-ci vivent aussi en forêt 
 
 
 
 

Fiche jardin n° 

 
  3 Mésange charbonnière 

  4 Mésange bleue 

  5 Mésange nonnette 

  6 Mésange à longue queue 

  7 Mésange huppée 

  8 Merle 

  9 Étourneau 

10 Rouge-gorge 

11 Sittelle 

13 Verdier 

14 Pinson des arbres 

15 Bouvreuil 

 

Fiche jardin n° 

 
19 Grive musicienne 

20 Fauvette à tête noire 

21 Fauvette des jardins 

23 Rouge-queue à front blanc 

24 Troglodyte 

26 Corneille 

27 Pivert 

28 Grimpereau 

29 Pouillot véloce 

30 Pigeon ramier 

33 Roitelet 

34 Pinson des Ardennes 

 
 
  
 
  



 

Parmi les oiseaux de nos jardins décrits dans le fascicule n° 2 
 
 
 
 

ceux-ci vivent aussi au bord de l'eau :  

Fiche jardin n° 

  6 Mésange à longue queue 

17 Hirondelle de cheminée 

20 Fauvette à tête noire 

21 Fauvette des jardins 

24 Troglodyte 

29 Pouillot véloce 

36 Tarin des aulnes 

 

ceux-ci vivent aussi dans les prés et les champs 

Fiche jardin n° 

  2 Moineau friquet 

  9 Étourneau 

16 Hirondelle de fenêtre 

25 Pie 

26 Corneille 

31 Tourterelle turque 

32 Chardonneret 

35 Linotte 
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